MINISTi

Nencontré avec l'lnconnu

A la gare (ex daint Charlee, au moment d’arriver”™ Je ne demandais si | '"“ajLiais Xrouver

Nne gerdien de mes nombren* begages que je luil avais confies lorsque j'avails quittte

le Provence siXxqui m'avait amoné de nmon lointain Montevideo# Il faut croire que
c'etait la un voyo u tres honnete car 1l etait la , souriant , m'engagea a laller ne
promanar sur la Cannebier4d et a joindre mon Cambodge seulement au depart, c'est a dire

a i1 heuree et demi# j8ail acheté des journaux , mes derniers journaux francaie et ne suls
assise dons un cafe de la Gandebiere ou j'al pris le puix dernier petit dejeuner#

Tout ne semblait angoissant et desiracble a la fois < Peur et chagrin se mel&iolrt a la joile
debprdante que cette p6ur nmenme qui se confiait a moi ne donnait# Un t&Xi ne mena a l'heure
fixe a bord du Cambodge et je compris seulement alos a guel point tout dans ma vie était

a present iInevitable et poursuivait un sens qui m'etait Inconnu# Je ne trouvais au seuil
d’un mystere troublant dont je m'approcchais parfois , pour mieux et plus cruellemen encore

le perdre a nouveau####
La premiere jouroée a bord fut atrocement triste# je ne couchais aussitot et demandal le si

soir gquelgues legumes et des fruits dans ma cabine# La femme de chambre s'inquiete et ne
demande si1 je desire gu'on appelle le docteur du bord = Non merci , mais le docteur

ne pourra t absolument rien faire pour moi# Elle sourit d'un air indulgent et ne verse un

verre d'eau de Vichy#e Le soir , <&’ *** a non balcon qui ne donne une merveilleuse
pride de vues avec ma nostalgia, je pleure longtemps, graveaent#

Le Icndemain je decide de faire un effort et ne leve vérs midi. / i N



